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Correspondances. dalîL amène comme conîséquenlce Altout Ile 31 décembre 1800. Et le lile sierl
litX-ILITIIIE ~ci-la qu'un arrivant A l'annîée cent, la der- J î'a pis commenîcer qîît':îvee le preinie~r

Li. I-UTIE I.SPièire annîée de ce siècle sic fait que del janvier 1801.
dansses e~~denter5 Conaienccr. C'est le contraire T liéîîe -o C'est donce à tortI que le g e!:îl iiidas"*VVuàJCdrner, in termnet. En touchant au 1cr Janivier ide -,otit liés eii jaînvier iSitîl, di.sciat qlu.I<

nueros doisne aceili (todux correspon. l'année 100, le sièce était "n,!tu' s--'ut n.'s arre k s., rle. 11,' :titt d I :îîî-
dances au sujet du siècle aiuquel uîp:îr. terminé. Il est flcile dcen perstîallr ; Jtrc si;-cle ; et (-en\, sie-; le rcî.rii-
tient l'ainnée 1800. L':ir±,-unxnt:îtion reinonitoit,,s dcîneeîîîte lat iel. ii' SO. miît il- tirc l* '.el
:n'a parti dans chacune être un modèle putation de.. années. C'E-r El. %.de dialectique. Mais ait point de vue Lînuleèoacnntc atiti potiii
do- lit critique, j'aimierai.ï à examiner une fixe (à iit) et l'on nie put diroe l V.îî,, dite.M. c*'.r CEL.A, fille ** :titi
dts bases sur lesquelles oit s':ppuie, a sa- la première année e.idsta.it aîvanît que les CI sîîî'i nî'Y a paîs cil douze nil lis r .jq

v7oir qe le chîiffre do l'année est lu nîous- 3635 prem--iiersi jours 1'usse t complètemnt 1ar~ Ï'99 ledi-mît.ne ièl .t; ;
Lire ordinal. Que le's actes notariés et écoules.-. Oit était danis la première i- p a> iîîi. (cs> 12 îîtois î'evoliî-Z qî-!es documents latinîs surtout exhiibentt le liée cîtie l er et le iG5ieîî jo l,<i " Iét9 (,,iitHIfftliitt laîiicie l'tiff, (pli le-
nombre ordinal, je l'admiets,. Mais dèsi. l'avait teraiit au 365ièîne. Lat îîre'îii lSiêîae sie~Maiîs qu.e J. le-, 12
guîe-t-on par Là l'aînnée coura,îte oit l'an. ère annéie t:e trouve dlone entre le ler et! moî-h étanit éemulé, eniîe 1799: et IS'Ilti. '<il
ne. qui v'ient de finir, l':tî.iièe écoul#;c ? le ~Giîejula deuiss.%ie anînée cii- n'a pas dû (lirc ISuil, jate .,1 ti1loitt
Fil latini est-ce l'a'ljectif curreits ou l'ait. tre la1 1re et l:î 2iv'iic, l:î 3i;i e entre oil 1<'I91illîe iel Dsilîi îiîe::u.iî 1 Le.

yei exiciis qu il 1fîut sous enîtenîdre ? la 2ièiiie et la "3;iîe et eiail la Czt ioi î le in:îr. ISI<, se trilîivelrîît:.î-
Ù'est l'annîée courantte. dira-t-on. M1ais cnti-el 1: 'in et l:u 1UOit',ne 141'- <:11è le Pl,':e stc
commenît d'en assurer? Car danîs cette T.ou.s cq: eý ire se tiou'.,':ît (lotie a1  LET-Cr. rU..'.lmtière il lie faut pas oublier qu'onii il*': .1.îé.uIier aiîîo qu'ils rej'lîre.uiàtîtcnt.-- ____

calculé depuis Cère clirtieicn que daIIs j 3la.itiîtci, b'il cii e.,t :îinsi pourî lai
le sixième siècle, et 011 a j>u déze.,- eîmtil-7uîîe mzilice, il es't clair qu'il ciler. Le télephone à Piîle d'Orléans.
laisser lesens ,iiivaiit lesavunt.ligcs quoui de même pour~ l'aîîncie 200, 3IU, 4010 et;
crov:uit alors. Or ce >cra.it unt grand enuin ISOI,. ibue Ici dernîière seconde de On a lx-î:x fini) parlé dIi icicère îîiî':w:uîtaga de compter dans un infleme sié. l'annee 1b00 oi du XVII licîne 'iecle au q ct simple Cleos bons lîfitît.< de'ileCIe toutes les anniées qui b'éîîontcît avec !zoi.né A iiiiiit entre, le 31 déeînb-e et 'l'Orléans. Voici tt llit qu:i, s'il devientîles mêémes chiffres A paîrt la colonne des le ler Janîvier ]Si,. Oit, cii d'au- ' puli oîr
unîités et celle des centaines. Ainsi 1700(, ires terne!s, (ctte date muiss.îe la ftt dcl nionslu.ge ls"~:1t.50 et 1 î!!) seraient dans le môème Siè- cette ilitènte annîée. Ilic mme .u ceux Tout lcmir:îeileux îii- r-cla et nimîsi de suite en remontant. Pour qui moit ne, et,1"' :~pi.inea au
le 1er siècle, -&vaut l'ani un oit premier, X1X iv-înc silivi'. mionitent àt ciéesîtrîtuz uta iîri-

<iii auurait une certaine afflée des Olvin- il mne sclllbie que le j'rolvle t:,t toits calli fdt téléjlion:es. - Mis>irir, :ni
p.iailes ou depuis la capti-'ilé de ILabv- iau'.si bieun resolu d tiet-tîe dil qt-Viifnii5 îlîîmre le Ll'îne-lm--
lotte, ou depuis la fondation dle Rlome. Jde tut atre. 1bien, approclî'v et jrètez lri....-

Je n'ai pas le temps u'approfusidir dla- I i.: .u-.M. le il~:i-e;. -Ah ! iliaisjesuteiîdl4 1fîr bien. 'l ivil-Zvaittge. J'ajoutcri qu'a t le de:sir 1de-a ir dats ler-Isiècl 'ai un A- T. I .1t5<lili,viei t4-otiter, t vas voir cntiede morir ans l 20esièce, j'i li pe. -,& - 1c'eýst Imîîi... -c(It ! .Je îî':î1i Jamaislit intériêt,.Lu ce que l'aut 1909) ne compte li:ei'le Redacîtrur. s VU nli entendult eho!iioe reilie :out-erla dans le siècle actuel. Quant au Mon. rsuloîbsavcnep'.tteqi
sileur ne cii 180u, !z'il tient à faire partie Je demnde la parlule. Je l:.I"c resscît ir-ni loi -- vctntpr4lefn
<le deux siècles, je lui ,-otîIlî:uue de0 vivre dre pîart il la discussii :î' ace '. il. deux 'se trouve i plu.; gle.Ii tiille le distaIIce

iîî!squcnl it900. àcorre-spondatits des dernier-- iiîîînce,- d«e I Que c'fLet l>ealt ! ' Si nous el' avion., nua
* Zoruju. * l"A-beille, qtti s'occupent àt chercher le I comme cela, che-z îîois ? 'etlien

_______________comîmencemenît ct la titi d'ut, iècle. simîple', aleoî-c-usi~ 1.:î
"Ce que l'on conçit làit:: s'7iionct clair'niez,. sitôt fait. Le soir, nos deux itîdividu-zMlonsieur le Rédacteuîr, "Et ic,' zuoL. pour le dirramt-.-nt '-nt" retournent ià leur tientetr- .l % C)oitl2lxiîe

Est réponse i la question ic e avoir %I'dizsait d.'fCI-it Boileau ! Je crois que <lu éèloie
lin homme, né le 25 .Mars ISUD, a vu Ic i vos deux correspomîdnîs- îîuist, las La d>ne(e ce sitnguieîr isstrît:în'îtXVIIlième siècle ou s'il appai-tictît ftt cette lucidité demanîdée par le îpo"e l es tîéccp el!L'hiîeit qu'ils nciest dr-XlXième, un c- rrespondant, de l'avant'les chaitTres ont celendatît cutumec d'être- ment ni l'u ni l'autre. Le lendema-in de'dernier numéro de voirejournal, prétend 'plus clairs- que les rimes. Dussè'ýje n'ê'tre gadmtn ind hs qeltprouver que cet hotmmne- a vu le Ipas plus heureux, je dirai mon ino -rni aire epl: îcséqedXVIlIième siècle. IQu'est-cc qu'un siècle? 'en(-ht ans sîe mettre en voie de piser cette bdIt

Icrrncttcz-moi de soutenir le conitrair-e,rols îî'csz-cc pas ? oit autrement, dis iiiacunei entre deux hai:tosdi-ýtaîtt
et dcevous faire voir que cet homme este fois dix an*s. 'Tant quc %OUs I'rM d'environ quatre arpenits s-ule!neiiî.bleu afan du lXiêm sièle. quc 9S ti . u9A, Lu .Il 1 ous ii'avez NaS deux physiciensfu uai la-

Je dirai d'abord, 31 le IU-dacteuîr, que, lias un siècle. Il laut douze mois revolus-, 1srtotutes les bouteilles qu'ils riL'uttco-
j admets volontier les deux premicres c:i -,us de 11,1 tins pour faire centt :uis, ou 'frent afin d'en utiliser les goulots pouir

ass-ertions do votre correspondant mais un eiècle. 1.o preirr siècle n'a de c isoler leur fil conducteur ; il4s fosit ta.tje les considèro tout aussi aptes a tue 1été fini qu'au 31 décemnbre de l'ain 10.t. dc qu'ils croient enfin avoir satit-fiit -1A-u--crvir d'argument, qu'à lui-même. Vo-1 l'ère clirètieutîe. Si 'tî100 eût été la tes les exigences <le la scirrnce. A cinqyons d'abord son raisonnement - jpremière ainée dis deuîxiènme siècle, oit hieures p. %1., et sous le poids d'unte aut-IÀ nouvelle ère a commence a mi- J uc pourrait pinus dire que dix fois dix, it eiiîe ntnett ruiresinuit et il est liuit heures du matin ; elle, font cent, mais que necuft fois dix, plus !tC terousicur Con. îtntcdu e fil preie
compte donc hiuit. heuresq d'exi:!tctîce." neuf, font ccitt ce qui serzait uabsurde ! -2...
C'est parfait! - L.es hutit hecures, Conti-, ce qui et v-'i; pour le premier siècle, jiretei l'-ille Vas- pux I rler. aprcinî,

iiCtit au pîremier tmois, le p'remier inuis 1-499, le dlix iiîiît!i-isàr ln,< le mueti asnt, et (lîhoîsaîe dimninuer ri-maiipartietît it laî preniie'ie aîan;è et la pre. tiiti. <X. 12 nif:-Ï. 's rvolht- "r- 1719!. 1 ideîneît. On commienceil croire ù tliseitiliT? mtie anîtarticsnt :u premnier sië- cotîipl-îie .'s !*'ai.îmJe 11:011. cil le ISiýè_e lbUa.ite On voile le tèlJépioie ù touts lezF<-le -lYen c'.-ei. 1:ilis lei're.ut. >'c e e t'at vie ir.i. muà inuit dieux iunfernai.-ux. Crenuîa:ît en lotne


